
 

 

  

N° 40                                       Dimanche 15  octobre  2023.  

28ème dimanche année A:: 

LE BANQUET DES NOCES 

«Il envoya ses serviteurs appeler à la noce les invités» Matthieu (22, 1-14); Autres lec-

tures  : Isaïe (25, 6-10a); psaume 22 ; Philippiens (4, 12-14.19-20). 

 Nos lectures ce dimanche nous parlent d’un repas de noces. 

Voyons d’abord, dans la première lecture, ce que nous 

en dit le prophète Isaïe : Il se trouve à Babylone et 

s’adresse à un peuple découragé qui se demande quel est 

son avenir, lui qui avait reçu l’assurance de Dieu qui 

avait fait alliance avec eux? Isaïe leur promet un avenir 

radieux : ils seront invités à participer à un repas plantu-

reux avec Lui ! Ce Dieu, ils l’ont mieux découvert lors 

de leur déportation en Mésopotamie : Isaïe leur annonce alors ce repas 

« sur sa montagne sacrée (Jérusalem!). Il leur dit ce que leur Dieu y fera : « Il 

fera disparaître le voile de deuil qui enveloppe tous les peuples et le linceul qui couvre les 

nations. Il fera disparaître la mort pour toujours ! » Aujourd’hui, comprenons bien 

le sens de ces paroles, car nous vivons à une autre époque que la leur. Il 

faut bien comprendre qu’alors on ne croyait pas encore à la résurrection 

des morts ! Le voile, le linceul signifiaient autre chose pour eux que pour 

nous : ceux qui vivent sans Dieu, voilà ceux qui sont comme morts. Ceux 

qui ne vivent pas avec Lui comme un voile sur leurs yeux ! (ils ne sont pas 

clairs voyants!) Eux, avec tous les participants à ce repas, leur promet 

Isaïe, seront parfaitement heureux : ils vivront avec Dieu, dans la clarté, 

dans la joie d’une fête sans fin ! 

 Dans l’évangile de ce dimanche, Matthieu nous montre aussi une 

tentative des chefs religieux (officiels) qui veulent le supprimer : ils vont 

essayer de le prendre en défaut, à propos d’un impôt dû à César. Jésus ne 

se laisse pas avoir : « il faut rendre à César ce qui appartient à César et à Dieu ce 

qui appartient à Dieu ». 
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 Et ensuite, encore ici, par une parabole, Jésus va essayer de 

leur faire voir la vérité : il leur parle d’un festin de noces. Et Jésus 

reprend ici cette image du repas pour parler de Dieu son Père : celui

-ci veut célébrer « les noces de son Fils »! Ce sera au cours d’un repas 

comme le prévoyait Isaïe ! Le peuple de Dieu (celui de l’Alliance) 

y est d’abord invité, car Dieu reste fidèle à sa promesse faite autrefois à Abra-

ham ! (Retenons ici le message de l’évangile de dimanche passé, où nous avons vu l’effort de 

Jésus, pour faire comprendre aux Anciens et aux grands prêtres qu’ils se trompaient de che-

min). Cette parabole est encore un essai fait par Jésus, pour que ces prêtres et 

Anciens par leur non préparation, seront incapables de pouvoir assister à la 

noce du Fils de Dieu ! Ils refusent même de répondre à l’invitation de ce Père ! 

 Ce chemin , le peuple de l’Alliance l’avait suivi avec parfois bien des 

échecs : le Christ, Lui l’a suivi parfaitement, il y a deux mille ans. Et, ici, Jésus 

leur annonce alors que les invités, à leur place, seront les plus rejetés du peuple 

de Dieu. Ce seront les pauvres, les malades, même les non-juifs, même les pé-

cheurs ! 

 Aujourd’hui il en est toujours ainsi ! Comment réagissent trop souvent 

ceux qui exercent le pouvoir (civil et, aussi parfois les pouvoirs religieux)? 

Ceux qui croiront mériter la bonne place pour avoir assuré le soi-disant bien-

être de tous leurs citoyens ? Et qui, aujourd’hui aurait l’honneur d’être invité à 

participer à la noce du Fils de Dieu ? C’est à nous - dans notre monde de 2023 

- à trouver notre place, afin d’être dignes de participer aux noces du Fils ! Le 

voyons-nous ? Sommes-nous prêts, par exemple, à découvrir les misères endu-

rées par tant d’hommes : de le découvrir, mais bien sûr en tenant compte de 

nos découvertes, sommes-nous prêts à vouloir nous engager pour assurer le 

bonheur de tous les humains ? 

 Puissions-nous, en nous inspirant de cet évangile, répondre par exemple, 

à l’invitation, faite par notre Église en ce mois d’octobre, à tous les chrétiens, 

de participer à  LA MISSION UNIVERSELLE ?   J.F. 

  HORAIRE DES CÉLÉBRATIONS 

À HUBES ; samedi 14 octobre 2023, à 16h00, BAPTÊME 

À 17h 30,  MESSE en union avec Bruno DI VIRGILIO et Mario CUCCI. 

À LA BASSÉE : Dimanche 15 octobre 2023, à 9h30, ADAL. 

AU CENTRE  : Dimanche  15 octobre 2023, à 11h00, MESSE, BAPTÊME. 

 VIE PAROISSIALE 

BAPTÊMES  
À HUBES, ce samedi 14 octobre 2023, à  16h00, nous accueillerons 

Kaelys DE RYBEL DHAINAUT, fille de Aldon et de Kelly DHAINAUT, 
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habitant rue des Alliés 2/11 à 6044 Roux ; parrain Laurent VANBEVER ; 

marraine Jessica DE RYBEL. 

AU CENTRE, ce dimanche 15 octobre 2023, à 11h00, nous accueillerons 

Santino NOËL , fils de Christopher et de Alesia PIRO, habitant rue de Mar-

chiennes 32 à Roux ; parrain Esteban PIRO ; marraines Ophélie JANSSENS 

et Lorenza LOPERFIDO. 

AVIS DE NOTRE DOYEN  

La messe télévisée de France 2 et la RTBF du dimanche 29 octobre  2023 aura 

lieu à la chapelle de Heigne. Nous y sommes tous invités. Il n’y aura pas 

d’autres messes à 9h30 ni à 11h00 ce dimanche-là. Les participants sont invités 

à arriver à la chapelle au plus tard à 10h20, à 10h30, les portes seront fermées. 

 

BONNES LECTURES 
 Complément sur L’Évangile lu ce dimanche (Matthieu 22) :  

                     COMMENTAIRES par Marie-Noëlle THABUT 

 Les premiers invités ayant décliné l’invitation, ce sont 

d’autres qui sont entrés : historiquement, c’est ce qui s’est pas-

sé : dans les Actes des Apôtres, on voit se répéter plusieurs fois 

le même scénario : chaque fois qu’il aborde une nouvelle ville, 

Paul se rend d’abord à la synagogue et commence par annoncer 

aux Juifs que Jésus est le Messie attendu ; certains le croient et deviennent chré-

tiens ; mais quand le succès de Paul commence à sortir des limites de la syna-

gogue, et que des païens deviennent chrétiens à leur tour, ceux des Juifs qui ne 

se sont pas laissé convaincre prennent peur et chassent Paul. C’est exactement 

ce qui s’est passé à Antioche de Pisidie : « C’est à vous d’abord que devait être 

adressée la Parole de Dieu ! Puisque vous la repoussez et que vous vous jugez 

vous-mêmes indignes de la vie éternelle, alors nous nous tournons vers les 

païens. » (Ac 13,46) 

 À Iconium, à Thessalonique, il s’est passé la même chose (Ac 14, 1) ; et 

c’est parce que les apôtres étaient chassés de ville en ville que l’Évangile s’est 

répandu de ville en ville. Une des leçons de la première parabole est alors que le 

refus d’Israël ne fait pas définitivement obstacle au projet de Dieu. De la même 

manière que les prostituées et les publicains ont pris la place des autorités reli-

gieuses du temps de Jésus, de la même manière, quelques années plus tard, au 

moment où Matthieu écrivait son Évangile, les païens sont entrés en masse dans 

l’Église grâce au refus des Juifs. D’un mal Dieu fait toujours sortir un bien. 

 La robe de noce : autre interprétation possible : dans le vocabulaire du 

Nouveau Testament, on le sait, cette robe nuptiale, c’est celle des baptisés ! 

nous savons bien que ce que nous appelons aujourd’hui une « robe de bap-

tême » est en réalité une « robe de mariée » ! La deuxième parabole concernait 

donc les baptisés : ce sont eux qui sont entrés dans la salle des noces. Mais l’ha-
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bit ne fait pas le moine, on le sait. Ce que Jésus rappellerait ici, ce sont les exi-

gences qui découlent de notre baptême. Comme il le dit lui-même « Ce n’est pas 

en me disant : Seigneur, Seigneur ! Qu’on entrera dans le Royaume des cieux ; 

mais c’est en faisant la volonté de mon Père qui est aux cieux. » (Mt 7,21). 

 
 Voici comment l’Abbé KOMPAZIEU nous parle de cet évangile : 

 ...L’évangile nous présente un  roi qui célébrait les noces de son 

fils. Ce roi, c’est Dieu. Il invite l’humanité entière à la noce de son Fils 

Jésus. Envoyé par le Père, Jésus a épousé notre humanité par son incar-

nation. Et le Père veut absolument que tous en bénéficient et s’en ré-

jouissent. C’est donc toute l’humanité que Dieu veut rassembler auprès 

de lui. Les paroles de Jésus sont très claires : ’’ Allez donc à la croisée des che-

mins ; tous ceux que vous rencontrerez, invitez-les au repas de noces. ‘’ 

 La mission de l’église, notre mission à tous, c’est d’être les messagers de 

cette invitation. En tant que chrétiens baptisés et confirmés, nous sommes en-

voyés dans le monde pour témoigner de cette bonne nouvelle et de l’espérance qui 

nous anime. C’est en vue de cette mission que Jésus nous envoie son Esprit Saint. 

Nous ne pouvons pas être disciples du Christ sans être missionnaires. C’est toute 

notre vie qui doit contribuer à l’annonce de Jésus. 

 Voilà donc cette invitation à la fête. Mais l’évangile nous montre l’obstina-

tion de ceux qui se sont éloignés de la bonne nouvelle. Nous sommes surpris et 

même choqués devant l’attitude désinvolte des invités de cette parabole. On leur 

propose quelque chose d’extraordinaire qui va transformer leur vie ; or voilà 

qu’ils n’ont pas le temps. Ils sont débordés de travail, accablés de soucis. Pire, ils 

se retournent contre les messagers porteurs de cette bonne nouvelle qui insistent et 

ils les maltraitent sauvagement. C’est une allusion à tous les martyrs d’autrefois et 

à ceux d’aujourd’hui.  

 La deuxième partie de l’évangile nous montre le rassemblement dans la 

salle des noces. Nous assistons à l’ entrée du Roi. Et là, il y a un problème. L’un 

des convives n’a pas son vêtement de noces. Alors on se pose la question : Com-

ment reprocher à un homme que l’on a ramassé sur la route de ne pas avoir son 

vêtement nuptial ? Si Jésus a ajouté cette exagération, c’est qu’il a un message 

important à nous transmettre. 

 En ce mois du Rosaire, nous nous tournons ,aussi vers la Vierge Marie. 

Qu’elle nous accompagne sur ce chemin de conversion. Confions-lui les drames 

et les espérances de notre monde. Prions-la aussi pour ceux qui sont persécutés à 

cause de leur foi. Elle sera toujours là pour nous renvoyer au Christ. 

’’Aujourd’hui, ne fermons pas notre cœur, mais écoutons la voix du Seigneur.’’ 

*** 

Ed. resp. :  Abbé Jean FRANKEN., tél. : 071/ 45.15.22- C.C.P. :Be39  7775 9593 3219  

adresse : « LE PETIT ROVIEN », rue de l’Abbaye de Liessies, 1, 6044- ROUX- Prix de 

l’abonnement pour un an : 11euros.      


